
EDITO 
Que faire ? 
DIddément, r~ré quls'IICW­
ve IUwtre bien cette bMalJ. 
sadon du rac&m. en France 
sou''- .,. Juin plU" le COIJ­
.,... du HU", 
Elle œnsIfte. en",..,m.r lieu, 
.", la multlplldté des échJts 
de vIoIenœ et thlwlne .,,. un 
fotHI d"a«outumanat. SI ,. 
,..~,.",. ,,'est pu explicite­
mtlnt .. wiN dus cItaaIn des 
trois meut'CNf ,. jeutHt$ ".,.. 
p4tN. Ion du '" JuHlet. on 
connat. néanmoIns que 
ceux<l "'rilent des teMionl 
latentft et que les vlerlmes 
sont .. tous couIH des H. .,....., ... 
En NOt. la dfttructIon au 
~.Ia modescIt me» 
qw. de ClurvIH est rdou­
tifNment de la ""ri'. ob .. 
rInH du maJre contre les 
..,.. lubltant la commu­
ne. Enfin, les.,.".,.. pt"OpM 
th U "." pM'tk1pe de cette 
violence ndste. 
Hals, MCOItd upect de la lM· _don. "'"""","""Iu, 
,. monde politique rUpsent 
UMZ mon.tn.nt. D&on .. ,. : 
une pIwue de protestllt/on. 
une poursuite ludldalre su .. 
pendue" une .u.toh lerie 
d'Immunité parlementaire, 

; ce ,,'est pu user âM 1ft cl,.. 
• COIIftaIKeI .auelles. 
; " f.ut réfutw systématique­
_ ment les tnctnSOfJI'M racistes. 
z D4mont,.,. sans re/Jche, 
:::- olne touN' la pNclsion requI-

se, que rlmm/gratlon ni les 
yj lu'" ne sont,..~ des 
:;:1 difficultés de notre «x1été. 1/ ! faut donc, pour lue crédible, 

expliquer les vraJes causes. Et 
surtout ,.. comIMttre. 

~ "faut œsHr de présenter 
~ hypocrltetnent Le Pen, plu-
1 sIews fol. condamM pour ni­

Iii_ e&nM. cornmtl un homme 
poIitIqw honorable. !i Il faut prendre des mesures 

::lE eIflaats contre Ie./néplités 5 et les exduslons qui empoI­
:: MNHHtnt 1. vk quotidienne. 
1 Pour tout ceJ.. le HRAP agit 

... InNnsément. mals avec des 
~ mo,.". Insuffisants ..., re­
l gard de la tiche;i accomplir. 

St " faut .JnoIument lui en tJon. 
ner d.tnntage. 

Contre le racisme et pour l'amitié entre les peuples 

COMPLICES 
DE 
L'APARTHEID 
A quelques jours des élections 
sud-africaines, le président Pie­
ther Botha a démissionné, le 15 
août dernier. Son successeur, 
Willy de Klerk, poursuivra sans 
aucun doute la politique 
d'apartheid, même si d'aucuns 
le présentent ici comme un 
homme de changement. 
« C'est un homme Qui a Quitté 
le pouvoir, mais l'apartheid, 
lui, resre}), a déclaré Moha­
med Valli Mossa au nom du 
Front démocratique uni (UDF) 
(De Klerk a été partie prenan­
te des nombreuses politiques 
désastreuses » du régime racis­
te. Aucune illusion à se faire 
donc sur les remous qui agitent 
le sérail de Prétoria. 
Les législatives du 6 septembre 
ne concernent que l'électorat 
blanc, les Noirs, 75 fIJl) de la po­
pulation, ne votent pas et les 
enjeux électoraux ne les concer­
nent guère. 
La lutte antiapartheid a pris 
une nouvelle ampleur récem­
ment, sous de multiples for­
mes. Les travailleurs des grands 
constructeurs automobiles sont 
en grève pour obtenir la déssé­
grégation des vestiaires et can­
tines des entreprises ct des aug­
mentations de salaires. Les usi­
nes Toyota et Volkswagen ont 
été paralysées comme de nom­
breuses mines. Devant les hô­
pitaux réservés aux seuls 
Blancs, des manifestations ont 
eu lieu pour réclamer le libre 
accès de tous les malades et des 
actions de masse sont prévues 
dans la semaine précédant les 
élections. Malgré l'état d'ur­
gence, toujours en vigeur, 

l'UDF (le Front démocratique 
uni) et les syndicats restent très 
actifs. 
Elections, changement de tête 
au pouvoir, Pretoria tente en 
fait de donner de soi une nou­
velle image: celle d'un régime 
à la recherche de solutions dou­
ees. C'est que les sanctions éco­
nomiques pèsent lourd, des en­
treprises se désengagent du 
pays, déjà lourdement endetté. 
Le boycott, même partielle­
ment appliqué, interdit toute 
rencontre sportive de haut ni­
veau, tout contact culturel im­
portant ... 
Pretoria ne lésine pourtant pas. 
Ainsi, la tournée d'une sélec­
tion internationale de rugby 
dans le pays, largement dotée 
de bourses importantes pour les 
participants, ne sert-elle qu'à 
tenter de briser l'isolement. 
C'est un nouveau sport, le 
rugby-ambassadeur-de-l'apar­
theid, qui tente de naître. 
Nombre de joueurs de très haut 
niveau ont refusé l'invitation 
faite par la fédération sud­
africaine à l'occasion de son 
centenaire. Mais huit Français 
(1), deux Australiens au moins 
et deux Anglais sont déjà par­
tie prenante, au total, une ving­
taine de joueurs . 
Ce déplacement est un succès 
pour Pretoria . Le blocus aura 
pu être forcé grâce à la molles­
se des autorités sportives qui 
ont affirmé, notamment en 
France, ne pas pouvoir empê­
cher « des individus » d'aller 
en Afrique du Sud. 
Mieux alors que le président 
Ferrasse annonçait bravement 

qu'il ne partirait ni joueur ni 
dirigeant représentant la Fédé­
ration française de rugby son 
vice-président, Guy Basque! se 
rend à Pretoria! 
Les racistes sud-africains, ont 
poussé le cynisme jusqu'à invi­
ter Jean-Philippe Elhorga, un 
joueur de Saint-Jean-de-Luz 
jamais sélectionné en équipe de 
France contrairement aux au­
tres. Tout indique que ce 
joueur est invité pour des rai­
sons raciales: il est noir et fe­
ra donc un excellent alibi ... Ra­
vier et Sanogo, deux aUlres 
joueurs de couleur français, 
ont refusé de jouer ce rôle pro­
posé par la Fédération fran­
çaise. 
La complicité aveç l'apartheid 
est, il est vrai, courante. Libé­
ration rend compte, dans son 
édition du 7 juillet de« l'entrée 
triomphale» d'Yves Saint­
Laurent en bourse. Après quel­
ques chiffres où ['on apprend 
au passage que le groupe pèse 
plus de 3 milliards de francs, la 
conclusion du papier nous ap­
prend que la société est allée 
chercher l'argent {( où il se 
trouve »: chez RichmOn( 
(groupe Cartier, Rothmans, 
Piaget), un groupe sud-africain 
qui a pris 6,1 OJI) des actions 
YSL ainsi offertes. Pierre Ber­
gé, directeur de YSL, comme 
son alter-ego dans cette affai­
re, Alain Minc est « financier 
de gauche », serait le « finan­
cier de SOS-Racisme )1 . 

Il y a des parfums qui puent. 
(/) Mesnel Chauvet, Berbizier, 
Sella, Rodriguez, Cécil/on, Ga­
ruel el Elhorga. 


